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AUX LECTEURS DU" "SAMEDI"
Le Prochîain niuméro du .8A mi-ý initugurer-t toute uine série d'amiéliora-

tions qui, ntous l'espéromie, -seront viveiment appréciées de nos lecteurs.

l't d'ab or.), lit SANIUiMi pam-itrit, dèi ce niuméro, à

82 Pages au 11811 de 20
soit une auguiîeutation de 12 paeexclusivenment consacrées à la
littératuro. Nous (lîmîncrn gleîet ès la seîîîaiue prochaine,

UN El C'il 1110N I4.LJ E UNI VEINELLl ILL$TEE -q sera la
revue coiiplike, chaque semlaine, (les évènemients interressants du
mionîde entie'r.

DEIS NOU VELLES 11 U''ÊS - signtées dc:l ineil leurs auteurs et
SP(éciatlie.it consacrée's à nios.jellut s lecteurs et lectrices.

UN ZONi.,\N F13 LT ,- choisi parmi les plus nouvelux et, les
plus intirressatits, et dlotit il sera donné, clia'iuA semaine, 11I pages
&um-miit du Smicwî<, soit la miatière' de' 32 pa-'"s fornmat ordinîaire', soit
environ, chaque îmois, un roîsmati conipleL. (de '30 piîges, (l'une valeur
en libîrairie de î -5c à l

A nos leýcteurs (le nous 'ncourag- grdans la voie où nous nous enîga-
geons comrîîueîîn.cnptanit sur leuîr bienve'illant concours.

LA PlCI )îrcNu.

B~OUQUET DE IESE

Sige animié :U n banc de igsta
X

Une femmiîe buavardo tue trois umaris par- mis.
X

Nlallieur au navire qui porte trop do passager.
x

Tel jeune hîommeî qui est toujours prêt à se jetter aux piedls de sa belle,
troli; mois après le nmariage, nec veut plus même y mîettre le tapis.

l'urne bien la porte et fais
dus comiplîients à ton Voisini.

L'), serrure de' la porte n'e'st
pas pour l'e'inemmii, mis pour
l'amîîi.

Il vaut iiiiomix tomîlwr cit un
torrenît décliaitié que danis lat
liouchic des gýls

I ý-s alWî ires dans l esque lle's
vous pourriez le delargeîît,
ce sont ''ellU r<l(icnt les a 1h ,i -

reg des auîtreis.

Il faut platindre le sort (l'un
hiomm e qui, a'titcru iuqu'à
ce jour en bîonune santé, s'aper-
çoit, à ht le'ctuîre d 'tn; nsti aitli
(le iedeci<s p:etelitîe, q~u'il
est atteîit d'à peu pièrs ent
cinquant dtes mialadies décrites
dtans cette brochlure'.

UN

-l'otrriez'.<îîs tir (lire ce (lue vend cet ltonmme qui a une broucette?
- Un honmme avec une brouette, où le vîîyez.vous donc ?

LE VOl. AU CHIEN
Ut, hommîie entre, hier, citez uni bij.utier de lat rue St-Laurent et demande à

examiner les tikotitimes en or. C.-t hîommie avai un chien qjui, pendant de temps, fai-
sait le tour (lu ritagasin. A %ti moment donné l'acheteur, (lui ttnait, en main un
suîperble elironotist-le vaant :515t>, exaiminuait le bijou quand me chieni, brusquemnîet,
fraudmlit le seuil et dalnc ln14 la rue

-ls-t.., l',sitt. .. ici, Médor !crie inurtilemnent le propriétaire du chien dont
la I(efli ojus

l.t le chijen c'întitîaiit toujours à courir, le nmonsieur se précipite à la suite de
l'awnial, puis dîsparait ripilemeuit anr plus grand ébahissement dit bijoutier.

A ai dernîière heure l'homme, le chien et la montre courent toujours.

El PIILOI IN'L'ILLERNT
Mu' J'ouar~ h iii acit à î -siîoo dpox).- leus Joseîîh. je vais3 me

servir dlu :$z2it4 tiriqe lii m'ai donné pour nie4 étrennes, pour uli emîploi qui me rap.
pecHera coiîstainmeîît ta géiiérosit& -le vais faire encadrer les portraits de mes deux
tdéftints et le tien et les placer danîs le salon.

Il parait quîe le nin uro troi, a fai une sale 0"e.

1,E MOYEN
Mua J.ii.cmm'i'e--J vouudrais bien connaître un moyen pour empêcher le bébé

le eueer ou<iiillîî tsoir ponce.
L'oiaile !éi'rue.-I u Attendis un peu. Il doit surement. y avoir un

moyeni... l-attîinc'est bien ceL
~lIiî .' ii,'<mi ,u . ( iigrandl mierci. nion boit oncle. Que dois-je donc faire?

L'oiu'te 'ltu'îr.Alèsuiune <muselière.

PRIECAUTIONS CONJ)UGALES
k'-N iselle est emu .. asmili. .. ta, parure?

Lui -Expréq, chire atmie, afin lue tu aies moins de chagrin ai, par ce temps de
ealuliiOeils.on venait à te lat vo'er.

SOYIEZ CI ARIABLHE PO(U. VOTRE PROCIIN

1
.1r i,- wb? (en.a1)-e rlziio ce vieux< Iir1w. îvi'c

soir parapluiîe grandl ouivert quianîd il n'y ;L pas 1'' mindii. re
s4igme %le pluiie !Ce qîu'il y a (lu gens idiuots au. .

Il
.lu'il i.' iîl i i c' ar torage arîju-ail subit, el, le para-


